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INTÉRIEUR.
PARIS, le 8 Octobre.
I OB.SQU E le comte de Gotlorp fut arrivé àPoîahgen (voyez i
Jy^ ie Courrier d'hier, art. Berlinf) on lui deminhi s'il Était j
ek_

l ü'u" passeport émané du département «es affaires éi.r_t_i- j
ll^ l.syl S^iiu-Péiersbourg. Il n'en avait pis, et le passage ;
l-j. a F*13 '**^ permis. En attendant le retour d'Un cour-_ ,^'i'il a expédié, il reste sous la snvveiil..nee de !?. doua- I„, * Poiangen. On rapporte qu'il s'était rendu à Pilait, et
Dli,' . *** '* bord d'un navire en ptrînî_(.fi , lorsqu'un coin- i"«aire prussien egt venu l'obliger à débarquera Le comte jM alcus emporté et l'a s^rnnié, le pistolet à l_t Main', de :
«v- t>olnt *'ÜCcuper *1e .«es actions. Mais le commissaire lui "x.llnt °^B«fvé qu'il n'àghfeit que p-.r ordre supérieur , le |
y, , '* B ***■ laissé condiriro ;; terre. On ne doute point ici i
|e

ne voulût all^r rejivïiihe la croisière anglaise et que
_-p Al*gtai s ïï'a i*rit eu le- projat de se servir de lui comme
j ' instrument pour fomenter le désordre «t l'anardhie dans
, l'oyaiKue ,*e Suède , qu'ils voient entièrement arraché à

(Jcurnal rle l'empire.)
"». e journal anglais the Lmdon-Chroaicle , du 27 septembre

.J 1 que dans la w. art-inée cîudit jour ia bourse fût, plongéeJeaßs la pltin grande consternation, par la nouvelle imprévue que'" Abraham Goldsmid s'était tué d'un coup de pistolet. Il**<U payé la veille ses domestiquer-, et le matin du 27, à hait
il s'était brûlé la cervelle à Merlou.

{Moniteur.)

PROVNCS ILLYIENNES
TRIESTE, le 12 Septembre.

. 'st arrivé ici aujourd'hui un bâtiment sous pavillon fran-
L li Veaaü,: de C'ifoa api es vue navigation de 26 jours.

' : Wacuj ( jes anglais devant cette île u'cmp_.che pas qus de. * *>» tems des batimens napolitains n'y fasseut entre?' des
res. La garnison est de 8000 h.unmes ,et elle vient d'être

"■îQentée p»r ,500 hommes d'infanterie et quelques centaines

* Caainnien. Il y a dans 1» port de Co.i't.u deux frégates
rW».fIS-i|>« et trois bricks.

(Gaiftte de France.)

Da 14.
■ On a publié ici la note suivante:

') On s'euipreirie as donner connaissance au corps des né-
gociai!» d« la communication importante ci-dessous. t*ar un.lt.ttre.du 10 de ce mois , l'inteiKtnnt-gé téral a chargé'W. Tjan
gier , i-.spectenr-gc.iéral des douanes de .l'empire , de pó,, t._"ir le couimerc- qu'a i'avtii.r les bàtimeiu ottomans seront3i.vue. comme bati-u^us neutres; à cet effet, M. Langier dei.-.*Wa aux employés des. douanes les ordres nécessaires pour

''xécti ion de c«Ue disposition ordonnée par une autorité an-l^iiein..." '"■
iiieste, le ij septembre 1810.

J£Ar w M kte n , premier-député.
(Journal de l'eaipiie.)

EXTÉRIEUR.
AUTRICHE.

VIENNE,le 25 Septembre.
ï

trA ' î^wtie de Frussie vient de publier le rapport officiel
)" ~CJrcon.tancié sur les . cv-óneoicns militaires qui ont eu

A " ' 1
' jjr en Turquie , depuis le 20 aout jusqu au 8 septem-

- ar 'es inoavcm.ns qui ont eu lien de la part des Turcs
<w l'eNicopoli et Rudschuck , le gét.éf.ii Kamenskoy s'était'

obligé de concentrer les principaux Ci'.p3 de son année,
J- 'forment l'année d'observation qu'il commande en pr.sin-

" Il se conli'-uid que le grand-visir avait re.-fntcé l\.r<«ée
tt Kusandgl-^r-ix^ par va corps de Srin armée. Le siège, de 'i^schuck n'avait pas été levé par les Russes ; la bataille

.a.7 de ce mois aura d'ailleu-s fait sentir au commandant"^Rudschuck qu'il n'a plus d'espoir d'eue secouru. On dit
<Tl une forte c ilonne russe est actuellement en marche sui*

'copoli . «t que le gétéral Kamenskoy ivtnar-Bï avec ses
P1 meipr-j'^j f' )rces vers Schuinla : pluîot pour empêcher legratid-visir do s'av-mcir vers le Danube, que p.mr 'ait.q.usr*°n camp reiranebé. Dans la nouvelle posilioti déf-msive que
* général Kamenskoy va prendre, il attendra la reddition de
ittrgewo et de Elu Iscbnck , dont les siégea sont commandés

°af les généraux de Sass et de Langeron.
{Courrier de l'Europe.) ",

BINNENLANDSCHE BERIGTEN.
PARYS, den 8 van Wijnmaand.

TO E N (W^r-U-j. van Gottorp te Polangcn wa» aan ge fin men txié
den Coût ier ian gister , art. Berlijn j) vroeg m_n hem, of hij

voorzien w s �u i-en paspiort, door het d'rpar.nent vat» buiten-
lijn dsche zaken te St. Petersburg uitgevaardigd. Hij bai et geeft j
en d-^ tlapijtiogt is hem niet toegestaan. In afwachting iUr terug-
komst vaneen' postbode, welken hij heeft afgezonden, blijft hij
ónder toezigt der tolbedienden te Polangen. Me» verhaalt, dat
hij cnar Pillati gegaan was, en zich aan boord van een vaartuig)
dat. zeilree la^ , had begeven, toen een pruissisch cirm m; sin-

ris lieuiverpligt heeft, weder aaa landte gaan. De gta«f v,er;i di if-
tig.j CB eischte , met het pistool in de hand, vau den commissaris i
dat dezelve ïich niet met zijne zaken kou inlaten. Doch dà
commissaris hem betoogd hebbende , dat hg tlccbis fl£» hoogh .|
te werk ging, liet de graaf zich weder aaq land
twijfslt alhier niet, of hij \vilde zich naar de engnhcht: -
begeven, en dat de Engelschen bef ontwerp _.addc_n, Brei
hem te bedienen tot eea werktuig, om wanorde en heerisc:.-
heid in ha .koningrijk Zweden, dat zij geheel aan hunue ht
langen onttrokken zien, aan te stoken.

{Journal, de l'empire;)
Het engelsch dagblad the London-Chronicle, van den 27steÉivan -herfstmaand-, meldt, dat op dien morgen di b<tt_rs in de

grootste ver._l.Men beid gedompeld word door de onvei vdachle tij-
ding . (Jat de heer Abraham Gcidsmid aich door ecu pJst*<i>l-«
schot van h»t heven beroofd baad. Hij had,dsn vöifgén dast
zijne bedienden betiald. en lïes morgens yan den. 273t.:!, l*i_l
acht uren, had hij zich te Mcrtoïi doodgeschoten.

'.(Moniteur)
ILLYRISCHE PROVINTIEN.

TRIEST, den 12 van Herfstmaand.
Heden is al h ici' een s.'.'.'p onder f.v.rsehc vl.-_g , van Corfu ke~

niendî na eene togl van '-6 digeh bmnengezeild . - --. '; a c?c.
'an dit«ilaad doof dsEjigi-lsçhe ivantadtoï
tjfïi , -nnp'iii'a-'in- ->.° .~ch.--p n leveus -'.-.i 'drUn m'-.heUelye v >.-rert;
Oc bezetting beslaat uit, ■ " og do.-.-r. Br,ey
n,i2ii voetvolk en eêr.îge i kiftlinnien . entteefderj! In
de haven van Coiiu îî'ggen lw;e fraiisc-he iVe^ütteii en d.ï«
i-riki-C-'i.

(Gazette de 'JÇrd-rtc j
aV.'_ î4.*V,T.

Sien heeft alhier de volgende no'a LieTie-id gemaakt:
"-. hàast uiçb, den kooplieden de hier onderstaande îic.anj.-

njkê ;nsd<-. i.-'.'-iog te dose. C j eeqen bri«f, van den îolen dezer1

, â , beeft de e e ,_ ,t . I den heer Langier , tnspre-
Uur-gertßraaleh-r î-t/kï-.:! r-rt ioa,s , géligt, de kooplied..-;., kennis tö
.-reven , dat voortaan de lurkscht- vaartuigen als neutrale »: h.tien. ulUn oritvangen worden. Te dien einde ral de he*r Langler
aa.n de beambten der douinen de noodige bevelen gn-ven, tot
uitvotring dier beschikking, welke op hooger last iq ge-a
echicd."

'i'iiëst, dr-n ïSJen van herfstmaand 1810.
Jeajm Mk ii ex, certtie-afgedaardttfiië-.

i (Jattraal ue I'em ir. .)

BUITENLANDSCHEBERIGTEN
OOSTENRYK.

WEENEN,den 25Van Herfstmaand.
De russische minister heeft het officieel omslagi.ig verhaal

bekend gemaakt, Ilopßns de k'rij'gsgebearteuissan in Turkije plaats'
gehad hebbende, sedert den aoste» van oogstmaand tot den Sslen
van herfstmaand.

Door de bewegingen aan da zijde de" furiën Iroorgévallen'^
tnsschen Nipopoli en Riidsc.inck, was de generaal Kamenskoy
verpligt gaw.èeat, dè voornaamste korpseu van aijn legçr, welks
h< -t oßserVâtie-léger, onder i-yn miimddehjk bevel staande,
n'r maakten, zamen ta trekken. Het bevestigt îich, dat.df grapt"
vizier hst leger van KuSandgi-rtzchs. met een korps vau zijö
leger versterkt heeft. Dis belegering van Rudschuck was door
de Russen «üt opgebroken. Overigens zal de veldslag vau den
7den dezer maand den ievelbebber van Rudschuck doan gevoé^
len, dat toor be«i geene hoop op ondersteuning meer overblijft.
Men «egt, dat eene sterkekolom tegenwoordig iv aantogt op Ni*
copoii is , en .3 i' de gewet-aal Kamenskoy USet sijne voornaamste
magt narrr Schu.nla terugtrekt: meer om den groot-vizier t«3
beleïfen, naar den Donau te i tikken, dart om des_r>.<lf's versterkt
kamp aan te tasten.. !n de nieuwe vetdeïügings-stelling. die da
generaal Kamenskoy gaiaj nemen, cal bij de overgave van Ginr*
.gewo en van Rudschuck, vau welke de belegeringen door dé
generaals van Sass.ta de Langeron wot d<_n bestuurt, afwaehtefi,-

-( Courrier de l'.Euïope.)



ALLEMAGNE.
FRNCFORT, le 5 Octobre.

S. À. le prince royal de Suéde est arrivé ici aujourd'hui à
midi et est descendu à l'hôtel de l'Empereur. S. A. est ac-
compagnée de M. le colonel comte de Marner, de M. le lieu-
tenant-colonel de Filatte , de M. le lieutenant-colonel ae Gen-
til, da M. le capitaine baron de Stierncrona , et de M. le cs-
piuisie de Hierta. S. A. R. continuera son voyige la nuit
piochaiüe.

{Journal de Francfort.)

VARIÉTÉS.
Quelques traits sur les Suédois, par M. Malte-Erun;

tirés des annales des voyages.
La constitution physique des Suédois, sur-tout des gens

du peuple, diifere singulièrement de province en province.
C'est en Westrogolh'e, et eu gétréral dans tout le r.T'mme
de Gr-thie , qu'on Wèit dominer I*B cheveux blonds, les y<rux
Meus , les teilles moyennes, scelles et élancées, les phy-
simioiuivS pleines de f anebise, de doncenr et d'une certaine
exaltation sentimentale., du moins parmi le beau sexe. En
avançant an nord, on voit paraître les cheveux noiis, les
yeux enfoorés, les regards plus fi. ii.e-c-a, mais aut-si plus
vifs, plus expressifs, les muselés prononcés , les os saillans,
Ja taille gigantesque. Le Dal-cstlien est le vrai mwdète de
cette race; mais on en retrouvé déjà les principanx traits
dans la Wei-iinannie et dans l'Upiandc. Les habitans de
la Néricie, située entre la Suède propre et la Gothie, ont
l'air sombre et t-ictturne: dars les traits de leur visage,
la plus grande loyauté s'unit à la fierté, la méfiance et
l'opiniâtreté. Plus on s'enfonce dans le notd da la Suède,
et plus le véritable caractère de la nation se développe;
plus on trouve d'hommes fiers *t hospitalieis, sociables et
mélancoliques., aimant beaucoup à vanter leur nation, et pour-
tant recevant les étrangers avec une politeese noble et pré-
venante, s'ahaiidonnant tour-à-totir à des passions violentes
et à des travaux excessivement pénibles , entreprenant beau-
coup de grandes choses et se croyant capables de tout, même
de ce qui évidemment surpasse leurs forces.

Le peuple, en Suède, est très attaché à sa religion; il ne
néglige aucun acte du culte , et regarde avec mépris ceux
qui affectent les ai-s d'esprit fort. Il y avait ftutreiois dans'
chaque &glia« de Suède un inspecteur chargé de veiller à
ce que chacun éc* utà avec attention et en silence le sermon
quelquefois va peu long ; si quelqu'un 3'endormait , l'in-
specteur le touchait avec une longue hallebarde dont il était
muni.

Dans les provinces les moins pmplées , il régne encore
des supeis'itions qui lemontect aux tems du paganisme. On
croit ka mentagne» remplies de py^mées indu.tdeux, bien-
veillans et possesseurs de beaucoup d'or et d'argent ; ..n croit
entendre la bsrpt'. que fait résonner , dans le dlencr- de la
nuit, le génie du fleuve; on 'voit danser des fées à l tt clarté
de 1 aurore boréale, sur la prairie émaillée de fleurs.

L'irréligion est assea répandue dans les . villes , et. même
pv mi les minislrefl du culte, mais une sorte de pudeur, le'
respect des öof. venantes, st. même la politique nationale , em-pêcaent Pinciédhlitc de lever le front en public.

La Helsingie, située à 63 degrés de latitude boréale, ne
jouit pas d'un sd 1 3 r'ï-fertile , ni «'une température part.cut-
lièrement favorable; telle est pourtant l'indnsrie éclairée de
sïs habitans, qu'ils ont transformé cette province en un det
pays les plus heureux qu'il y a>t en Europe. Leut s propres
blés les nouassent toute l'anr.ée ; ils tirent de Iru'S ni.ii-
tagnea., e uvertw d'herbes aromatiques, les mê_nes avantages
que la Suisse . de ses Alpes; Us ont en abondance du beurre
et des fromages excrlletis. Quoiqu'il n'y ait-point ce noble»dans cette province, la chasse y est si bien réglée, qua les
forcis ne sr dépeuplent point, de gibier exquis; elles fourmil-
lent su"- oilt de divers oiseaux. Les rivières sont ietbpl.es
de saumons et d'aulres bons fc-oiüso-na. L'iïelsingien n'a be-soin d'aucune importation étran-gèr*; au contraire", son cbui-
vre et son fer lui rendent les .-.titres nations tributûites. Les
nuisons (les paysans ne laissent rien à désirer sous le rappor!
rie la s.lidité «t de la commodité; on y voit souvent neuf à
dix chambres, propres et bien fournies de meubles, à la véri-
té très-simples ; chez les riches , il y a ordinairement ure
chambre remplie de plus de linge et d'habits qi.e la famille
nlen pourrait user dans vn siicle. - L'Heïsingien ne le cède
peut cire pis en bravoure an Daîecarlien , quoiqu'il s'en vante
un peu Hi.ins : il va suivent à la chassa de l'ours; il ne.t
pis rare de voir une simple bsrgère des mbntagtlès '..'Helsin-
gie , défendre avec succès, contre un de ces'" animaux fé-
rôc*s , le troupeau confié à sa garde : il est vrai qu'une
vieille superstition veut que l'ours ne peut rien contre une
vierge. *

C'est dans les provinces les plus isolées que l'hospitalité
suédois* tic montre dans Je plus beau jour. Le. voyageur qui
sait parler Ja langue du pays, et se conforme* à .es usagvs,
n'éprouve nulle part plus de plaisir qne dans le. hautes val-
lées de ia 'Suède-Septentrionale. Les curés qui s >u'. ent jouis-
sent d'une grande aisance, les nobles et les propriétaires des
minet- a'empiessent de recevoir l'étranser hu.i.rété; ils éprou_
vent nu noble orgueil en . lui fixant remarquer, soit les beau,
tés majestueuse* de la sature , suil, les travaux audacieux de

DUITSCHLAND.
FRANKFORT,den 5 van Wijnmaand.

Z. D. IL de kroonprins van Zwelen is hedeo middags""'''
aaii^ekoiaen en aan het. keizerlijk hôtel afgestapt. Z. U.H- '*verzeld dnor den k-ilonel graaf van Marner, den luitenant k"'0'

rel de Filatle, 3en iui.enam-koioitei de Gentil, deu kap» 1*1?
baron van Stierncrona en denkapitèyi van Jïierta. In d*».»*B'

stüandta nacht _.al Z. i_. fi. deszeifs reis irooii netten.
(Journal de Irancfori. }

MENGELINGEN.
.Eenige karakterei, Ifken der Zweden , door den heer MaP*

linie; getrokken uit de. jaarboeken der reizen.
De natuurlijk- gesteldheid de- Zweden, voaral der volks* 1'

sen , verschilt, bijzi.udeil.jfc inde tene of in de ardere proyi*
In Westiogotbland., en over het algemeen in het koningrijk Git*'
land, ziet mr.r. mees:, blond haar, blaauwe oogen, mi Jdelinti'."
reiaige en w« .gemaakte gedaanten; physionomien vol opeol"»f
tigheid, zachtheid en waarop eene zekere sentimentele geest'I
veiij te kzen is, Vooral op do aangezigten der schuone *■*''Als men verder noordwaarts reist, ziet mea de zwarie ha*
oe ingestonken oogen en meer wilde aangezigten te voorschijn l' d'

men; maar deze zijn ook meer beteekenend en levendiger, en bH*
ne zenuwen en beecgestel teekenen stérker; ouk is hunne ge»'«''f
teusachtig. Da Dalecarlier is bet waar model van dat gcsUc'të
maar men vindt de meeste trekken erreeds van in Wei.ternja.rih'lll
en in Lpland. De inwoners van Nericie, tusschen eigenlijk fzegd Zweden en Gothland in gelegen, hebben éen donker «'stilzwggend uitzigt; iv hunne gelaa; strekken leest men cui^lijk edelaardigheid, met fierheid, maar ook met wantrouweu '*hoofdigheid vereenigd. Moe meer m.:t Dooidwaarts in Zftti*-'
dringt, des te ffieer ontwikkeld zich liet w_ar karakter der "*'tic; des te meer vindt men fiere, gas'vrije, gezellige, in»"*
droefgeestig,-, meesehen ; groote liefLsbbi. 3 vaa hunne' natie v
prijzen; maar achter de vreemdelingen met eene ed<ln e» l,'

komende vriendelijkheid tmiva.tge.__d*: zich beurttlings aan W
vige driften en aan zeer «waren arbeid overgevende, *«"groote zafcan ordtrnemende en zich tot. alles, in „taai wanend'zelfs lot dat geen, wat klaarblijkelijk hunne krachten'le '**'■ en gaat.

Het volk in Zweden is geer aaa deszeifs gelr.rf gehecht; !>''
verwaarloosd geen gedeelte, van den eer-dienst en ziet die fnen met verachfing a-m, die zich het voorkomen van nijg.!'8'
t.erjj zoeken te gevco. Er was eertijds in ied.-re ke.k in Zwei1*
een toeziener, wiet!» pïigt het Was ; te waken, dat een iedK'
anef aandacht en ia stilte, nt.-ir eene dikmasls wat lange preeit
luisterde; indien iemand in slaap viel, stootte de foerier i|«*
aan met eenen langen hellebaard, waarmede hij voorden *rdIn de minder bevolkte provintien heerschen nog tegenwooW*bijgeioovigbeden, die tot de tijden van het heidendom schijf
op te klimmen. Men Verbeeldt zich aldaar, dat de ber'/.'*mctw*rt.itnic, en 2eer goedaardige pygmeën zijn vervuld, &

"heahters van veel goud en ïilver zçri $ men beeldt zich in, **harp te hooreu klinken, welke de genie der rivier in d. s» 1"
des nachts bespeeld, en mea ziet, bij een helder hoorder licü>«'
tovergodiimen op de mef bloemen bezaaide weide dansen.

In de steden i 0 de o.ig..dedienr.tig..eid viij algemeen , zelfs e"'
der de bedienaars vau den god dienst; maar eene zekere »""'*van schaamte, eerbied voor u | wat betamelijk is, en ze!f»nationale staatkunde, beletten het ongeloof, openlijk het bo<)f
en te steken.

-Jel-iugoland, op 63 .graden noorderbreedte gelegen, heeft g«*'
n;n zeer vruchtbaren grond, noch bijzonder gunstige lucht gentri*'
heid; maar zoodanig is de verlichte industrie van de inwori**'disr provintie, dat zij desulve in eene der gelukkigst en heb!»'*
hervoim-, die in Europa gestaan. Hunne eigen granen vofJ'*
bun het geheele jaar door, _ij trekken van hunne met welrieiK
de kruiden bezette bergen hetzelfde voordeel, dat Zwitser""
van rfcs_e-f6 Alpen trekt, dat is, zij hebben boteren beerl*^"
kar.s in overvloed. Alhoewel er in die provintie geen sd-1 '"word de jagt aldaar echter zoo wel bestuurd, dat de bofscl* 1'

nooit van het uitgezochlste wild ontledigd worden- zij k ii*rt

integendeel daarven, vooral van verschillende vogels'. lie ri*''e
ren zijn vol zalmen en andere goed* vrssch<n. De Helsirgola*''''"
heeft geenen vreemden invoer not/idig; integendeel in .ken ri*
hennip en zijn ijzer vreemde volken aùi hem cijnsbaar. D«
zen der boeren laten, met opzigt tot hunne don^aamb^ J*.
ft ernakkelijkh*id, niets te weiiscben overig; men vindt er d»l'*'*,}
r,e..-en tot tien kame-s in, silen zindelijfe, net en met B°'' £ciaar zeer eenvoudig huisrf.ad vobrrita. Bij de lijken vi"dt °fsdoorgaans eene kamer, met meer linnen en kliederen *'r «1dan het geheel geslacht in eene eeuw zou kunnen verslijten- "ILlsingolander wijkt mi. schien in dapperheid niet voor den &*"
lekarlier, alUoevvel hij er minder op stoft, en bij gaat d»*I**.
op de beerejigt; het is niet zeldzaam, eene enkele h&&**» al?
het g-bergte in Hels'ngóland do kudde, die aan hare 2^ " ""Zvertrouwd, tegen ern v.m die beesten te zien verweeren; rne^
het is ook waar, dat er een oud vooroordeel heer*eht, dat cc*
beer eene maagd hoegenaamd geen kwaad kan toebreßgen.

in de- mees*. I,fgezor.derde provintien is bet, dat de zweed-":"6'

gantvfijheidin haren grootste,n luister uitblinkt De itiz'ger, cl*
de Und-taal kan s;,re!.en , en zich naar de landsgebuwk**o "eet
te schikken, heeft n"r£iens meer vermaak dan in de hooge va»-
leijen van Noordelijk Zweden. De pastoors > die doorgaai.* ■""*welhebbend zijn , de adel en <}e eigenaars der mijnen , beijveren
zich, om den ordelijken vreemdeling op de beste wyze te ont-
vangen ; zij gevoelen eenen edelen hoogmoed, wanneer zij bern,
bet -tij de majtatueuae tckooaheden der natuur , het sy de «.-OH-e



«n,;. me >en PBn & j urs , il est comme membre de la fa-
p.'u ê ' ?* pa'tage les jr-i-i le la jeunesse; les femmes se dis-
1;U

L v' * q«i l'aura pour da'uaou'; les vieillards discutent avec
fc y» intérêts de i'Kiripe et ceux da leur pitrie. On
fj, P60"8 de partir; et si on ae p-iat plus le retenir-, on le
li- Co'|3uire ou mené on i',<compigne jusqu'à l'endroit voi-
ilV * *ur *a *BiJ'a rec.iin;a-relation de son premi/T bote,, rouve une réception n<ui initias amicale. Dans Uis villes,
j, " l*s cuntté-s mtritioji's et le long des ravies lea plus
t I'l*ntéej, celte simplicité patriarchale n'existe phii ; on y, 'e , comme ailleurs, îles tromperies, des exactions , 'de

nialveillance ; on y voit, de tems à autre, un postillon
"lent, vin hôte malhonnête; mais, au total, la Suède est,

'Cl' I ÎV .
| a INorwege, le payt de l'Europe où l'on voyage avecPlus d'agiément et de sûreté. Où peut confier sa mulle à
j P^'lulon, à vu batelier dont on ignore le nom, sans crain-ra <** la perdre.

vil 0!(lue dans lrs grandes villes on trouve beaucoup d'indi-
tB. s * qui la langue française ou anglaise «st familière, il
"'il C'tl;a'u qu'un voyrigeui- ne saurait apprécier les Suédois,
j). parle pas leur langue: il lui sera du moins très-utile
Vo' Pr'm<!r hautement les regrets qu'il éprouve de ne pas sa-
-8 parler suédois. Cette brave uatiun regarde avec raison
i tangue, sa littérature, ses piètes et ses orateurs comme
g Portion la plus sacrée de ses propriélés nationales. Les
v lois morne qui , dans leurs voyages en France et enlta-

i ont paru le plus faire abnégation de ce sentiment na-
l ' y reviennent dès qu'ils respirent de nouveau l'air de

r patiie.

r . n Italien ou un Français du Midi pent , avec quelque
d» °* ' redouter le froid rigonreux de la Suède , la rareté
j fruits , la cherté extrême des vins , des denrées colonia-
ii " 't de tout ce qui est nécessaire à la vie d'un gourmand., *1t savoir s'accommoder des circonstances locales du pays.. "on peut vivre. On ne trouve pas en Suède ni l'aria cat-"O (l'air corrompu) , ni les auberges sales, ni les tarentu-

'*» ni les lazzaronis de la belle Italie. La promptitude"'cc laquelle le voyigsur est servi ea Suède, la beauté (Ses
"foutes , les précautions ingénieuses qu'on prend contre les in-tempéries de l*air, la bienveillance avec 1. quelle on est reçu,«» esptrcfs pittoresques, imp.sans, extraordinaires dont on
""t environné, tout concourt à faire oublier an voyageur les
'gueurs de la saisun ou la simplicité des alimens.

(La suiie ci-après.)

werken der menschen doen opmerken: in weinige Sagen is lis
een medelid van het geslacht; Lij de-elt in de spelen der jeugd}
de vrouwen betwisten sich onderling, wie btur tot liUriser zal
hebben, en de grijsaardsredeneren met hem over de bulangen van
Eti'ojia en over die van huu vaderland. Men belet hem ie ver-
trek! en, en sla men hem volstrekt niet meer kan houden, dan
doet men hem uitgeleide tr t aan de naburige plaats, alwaar hij
slechts op de aanbeveling *ijns eersten gastheers, een niet mmd-
.r vriendschappelijk onthaal geniet. Iv de steden, in de aan
zee gelegen lauden en langs de meest gebruikte wegen, bestaat
deste aarisv.tderl;.jke eenvoudigheid niet- meer ;. men vindt er,
even als overal elders, bedrog, kuevelarij en kwaadwilligheid;
vaa tijd tot tijd ontmoet men er een' onbeschoften postkisecht,
een oneerlijken waard, enz. ; maar over hat algemeen iii Zweden,
zoo als ook Noorwegen, het land, alwaar men het aangenaamst
es het zekerst reist. Men kan ziju valies aan een' postillon of
aaneen' schipper, wiens naam men hist eens weat, gerust toe-
vertrouwen, zonder dat men behoeft te vreesen , hetzelveIe zul-
len verliezen.

Alhoewel men in de groote steden vele lieden vindt, die de
fransche of engelsche taal gemeenzaam sprrken, is het echter
zeker, dat een reiziger de Zweden niet kan beoordeeleu, ïridieh
hij hunne taal niet spreekt; het zàl htm ten minsten zeer nuffig
zijn, wanneer hij overlnil bet verdiiet te kennen' geeft, hetwelk
hij ondervindt, geen zweedsch te kunnen spreken. Deze dappere ni
ziet met red*n derzelver taal, letterkunde, dichters eu redr-
naars aan, als het heiligste gedeelte van derzelver nationale
eigendommen. Zelfs de Zweden, die, op hunne reize door.
Frankrijk en Italie, het meest dat nationaal gevoel, schijnen te
hebben verzaakt, keeren tot hetzelve terug, zoodia zij op mauw
de lucht van hun vaderland inademen.

Een Italiaan of een Franschman uit da zuidelijke provintien
heeft met reden de scherps koude, de zeldzaamheid van vrufth/-
ten, deverregamde duurte van den wijn, der koloniale goederen
en vanalles wat tot het leven van een' smulbroer behoort, te
duchten; maar men moet zich naar de plaatselijke omstandige-,
den van het land, waarin men leeft, weien ie schikken. Steu vindt
in Zweden noch de aria cattiva(bedorve» lucht), noch morsige her-
bergen , noch de taramnlat , noch de laszaroms van htt schoo-
ne Italie; maar de spoe-.1, waarme-.'e een reiziger in Zweden be-
diend wordt, de f aaicieid der wecen, da wel uitgedachte voor-
zorgen, die men tegen de ruwheid van het weder neemt, de
goedwilligheid, met welkö men ontvangen wordt, de schilderac.h-

-| t-ige ontzaggelijke , buitengewone gezigtsn, waarmede men omaeven
,a dit alles loopt zamen , om drm reiziger de strengheid Van het
jaargetijde of de eenvoudigheid der spijzen te doen vergeten.

(Het Vervolg hierna.)

PUBLIEKE FONDSEN.
trifze„ ?len T»a wijnmsand 1810 waren , op de 'rettri van Pàrij» , de
Sje't r poiilieke iondaeii al» volgt: 5 pCt. geccinsol., iuterev.' .-toende
aj van berfstm. 1810, 80 fr. 65 c. ; d<_~.c!fjc, interest doende met
4ut , "Cülemaand 1811, o fr. o c. ; aktien van de bank, interestac toet 1 van hooimaan-l , 1178 fr. 75 c.

lie v .
"Se* etîiiPr,; s van diversclie effecten wm, op vrgdag den îadeu van wifn-"" 1810, te AnuteMam , als volgt:
HOLLAND.

vrijwillige Irtschr. ophetproot-
D."el"otiatie'i797 f 5 i4ils boek , doorl. achnld aj pCt. 10* i i,«'«0 negotiatie iBo4 5J Certifie, van dito ,aj ;o» àu|ci'S».ti«u negotta- Nat. scheldbrieven , à 8| k 9*

'■* -io millioen Dilo losrenten , . 3 8j àg?
Ûii 7' *'" -S — aSjiagJ 179 J, . 3i- 10 à Jo|u»to■ negot. van ao " 1801 � 3« 10 4 lof-mll.oen 1809, .6 i7 ' * 28 domeinen, .4 *negotiatie van dito iBoa, .5 l4àl53p milHoea 180S, 7 Bataaf.che rescrip-
*° i»rige reuten 178» , 5 tien , loab*àr na*° jarige dito iSoi , 5 —. den vrede, ... 4 li|à ia
AMERIKAANSCHE FONDSEN.
' "«n Staphorst , E^ Idem , van den isten

BH*£ iyS3 ' '" 6 PCt" 175 à,B° van ilagtm. 1731,4JpCt. 37 439U? 6 106 à 110 BiJ Idem, van den" "an Staphorst, isten vsn zomerm.
>° den i,teu T«a »79i, 4J — 37 k 89

tl* **«». 1791, 6 — 60 à 6a BIJ Hope en comn.,
»,,"*. ▼»■* dca C S., .... .5| 8S à go«n v«n gnam. B$ *<za staphorst,

»¥/<„" """"«î— 46 à 48 C. S., ....s}_ 77 i 7 3
1«. ' T*n tt CERTIFICATEN VAH 0810. IOHDSES,
i,.

61' v*tt Kooira. B$ van Staphorst,n 5i — 4i à 43 C.5....... 3 pCt. 47 148
DENEMARKEN.

JV**'00*, »>* Op de tollea, bSJ
■Op .a*. "" " " «PCt. Jdwrt, 4?Ct

73 �
b,nk , bij Aziatische comp. ,m 4 bij Idem 5 —SPANJE.

** lenil«e� .. 3ïpCt. I BIJ Hope en comp. ,
"»« -f-f r" 1 CoBt^'f *»« *töo7 fij pCt. ai ka'ift
*» lö°S 5J —a 4kas I

OOSTENRIJKSCH-KEIZERIJKE.
r^ae wecnerbauk, bij ■ Dit by Idtm ,#4 Ct#

nf' ' 5 pCU Certif,c .teu,b_Jo, bij /<*«*,..«. __. | 4ito> ...... . 5
__

sl j àas,
"en*" 11 ' Hoi" P*üisse_», b!J de wed.

J-Vt.,00"^ " ' " 5 PCt. 61 à 62J Überfeld en Serra-**nZ*Lh* iiî0'6 — "3 * 93i S "er> * 5 PCt*2WB£ b^.dlt°. 6 87 * 88 FaaMSCHB FOJÏ__S__N,S
__

e„ «,*N ' f* Hogguer Certificaten »an dito, i# JTeft,
"*a kïfSr**'*' » iS* * 46i *"cA «B Voembergh, van Hal-berP Br<tu,i4- "ael en Hagendoorn , en TPÜ-s' * 99ï* »00 ï J»"» Borski, . . 5 pCt. 7CJ à76 J

ZEETIJDING.
e» nis» Ta* Wijaiaasmd, ia T««l niets voorgeralho. De wiad O. N. O,

MINISTEE IE ven F I JV* ,A N TI E X.
\* Mr. C M. 't Hoen eo'mr. C. E. vau Doeveren, co»imisisar.3s«t-.

tot het werk der verponding in het ressort Leiden, arrondi_..cmeufdeti Haag,
brengaa ter kennisse van all« eigenaren v«n percelen in het Voorn, arron-
dissement , dat zij , ingevolge het bealnit van Z. i>. H. dèn prins aart.-the-
aaurier des rijks, algemeen stedehouder vàn Z. M. den K__i_.kr bn Kon__,t<_. ,
Tan heden af, dagelijks, teu hunnen kantors, op het stadhuis van den Haar;,
zullen vaceren tot den ontvangst der additionele stnivers op het lai.ld.rl der
verponding over het jaar 1810, voor destad den Haag met derzelver jurisdic-
tie en de verdere gemeenten van hun arrondissement , en zulks lot den ls_en
van slagtraaand aanstaande; zullende de zildagen op de dorpen gehoudeae
Worden , als volgt :

Dingsdag, den a3stcn van wijutnaand l8lo;, te Wassenaar.
Woensdag, den __4sten . "—■— , te Eijswijk.
Donderdag , den a/rsten , te Voorburg.
Vrijdag , den a6st«n ,te Venr en dea LeidschendftHii

in bet rsgthuis te Venr.
Wordende een ieder verzocht, zijne bekomen qtiitantie der 's lands ver-

ponding over het jaar 1810, mede te brengen, en gewaarschuwd zich voor
schade te wachten.

Mr. G. M. 't II o 35 h.
Mr. C. E. vanDouverbiî.

SIINI STERIE van E INNE NL A ND S C HE ZAKEN.
*J* De gewone najaars-vergadering der commissie van landbouw in liet

departement Vriesland, zal zijn op donderdag dsn 25sten van v/ij-.maant!
1810, <les avond» ten 6 aren, op het landshnis te Leeuwarden.

R. N 1 c 01. a 1,
secretaris dier commissie.

*+* De departementale commissie van geneeskundig onderzoek en toevoor»
zigt in Gelderland maakt, bij deze, bekend, dat, op maandag den agsten vanwijnmaand ibio, hare gewone vergadering ral aanvangen.

Wordende die genen, welke zich rol examen willen adresseren , verzocht
en aangemaand, znlks vóór of niterlijk op den nosten dezer maand te doen ,
en bet daartoe in te dienen rekwest en bewijzen der noodige vereischten.
van behoorlijk zegel te voorzien.

Ter ordonnantie van de commissie Voornoemd ,
O. n 1 ft t tK, secretaris.

,*** De commissie van onderwijs voor het noordelijk geileelte van het -oor-
malig departement Holland zal hare n-vja irs-vergadering beginnen te Haar-
lem , op maandag den agsten van v. ijiiiririand ; zullende het examen veor den
vierden en derden rang, op dingsdag den 3o_tcn van wijnmaaud, en dat
voor tien twenden jen eersten rang op woensdag den ïislen plaats hebban,
beginnende des morgens ten g uren.

J, Teisisbiü Ti'ai.j,
Lid en secretaris der commissie.

'XINISTERIE van OORZOO.

%* Ingevolge autorisatie van Z. E. den minister van oorlog, zal de com-
missaris-rapporteur van het district Groningen, mr. J. Schouten, op dea
lGden van wijnmaand 1810, des morgen» ten 10 nren, tegen contante be-
taling, in het arsenaal te Groningen, publiek verkoopen: bedden*, dekens,
ledikanten, stoelen en spiegels, benevens eenige tenten, tentstokkenen wa-
ter-liassen ; alle welke goederen , daags te voren , in gemeld arsenaal te zien
zullen wezen ; zullende nadere informatien te bekomen zijn bij gemelden com-
missaris-rapporteur en magazijnmeester, te Groningen.

"V De kapitein-directeur van den veldtrein zal, ingevolge atttorisatie
van Z, K. den minister van oorlog, door den commissaris-rapporteur voor
het district van Zuid-Holland, op donderdag den ïSden van wijnmaand
1810 , des voormiddags ten elf nren, -preeres, aan de vergulde koetswageaI bij de «tad Delft , doe» vsrkoopen a 8paarden van gemelden trein.



DIRECTIE van de DOM E 1 y E JV'.

*** De administrateur der domeinen , in 'et det a -le.ir.ei.: O..
brengt, bij deze, ter kennisse van het publiek, dat tic , op ..... e erf
bepaalde, -zerkoop van s'trandgoederen , op het éiîând Spiekei ôog
eu tot, riarjen. bekendmalatij; toe, is uitge_.ï?,!.i geWi-rdtn.

Anrif h , den Jje administrateur voorn/cmi)
"iden van wijnmaand 1810. !{_ \_ y) E öali.;.

*** De heeren par. Léonard van de Kasteele Wz. , in qn,,:
ranimée, ter van de donieüré'n te Briure'n , als '

t db'ot c'en direetenr .'
domeinen, ten deze geautoriseerd en alzoo geinieie-Tserd'voor j lu het ''',
over de rivier de Lek te '-.V .";'-. h-; duurstede, en Johannes ia.ll Oorgc^

'in qnalitelt air '/.....-.frer, lae WJijk bij duorstede, hiertoe d or h- mee.-ite-/,,'fr,'.:.- T. :. ;,-,r ".'oor.'''Z. 'stad geaiitririsr- . -, interes -rd **T
; ;;er.:i,t: -a 't genoemde veer, zulle.:: , er- ze :ere approbatie vbii velS'"
irieltleu disoctaur, en ND 't voornoern-fir gemeente-tjestnnr, le.i.ef'i e , }'"'
'r-Uek, ée' reeesti.iei!endc, voor dert-lijtl van twae.!f aan eets rei,
int«^e» met den lsteu «âa blc-eiir,aa_id de.v jaars il.i 1 , verhuren .
pacl'ieii :

Iriel vnnr-;;emelde vucr , rrret hst veerhit-s- , iciena , heri t en. verdere d»'*'
aan gebnorende, op deu voet van de ordonnàntien en regï menten -la*1'

' van zijnde.
Die daar toe genegen lijn, korcen op Woensdag dèn 3 7'len v.-n wijom»^

1810, tlfi. riaiiiii-dags ten 2 preu, in bot veerliuis to Wijk, icora.
En die intusschen eenige .nao'cre inlichtingen ' be^ererr , tonnen zich' "''Jflaj-egen bij bovengcmelden rentmeester, te Öunie'n , ef Li" de kameraar <*'stad Wijk bij Duurstede vçornoemtl,

**» Gerrit Vermoeien ,' rentmeester.generaal van 'sr'^ks domeinen ,te
kzintorc Haarlem, als daartoe behoorlijk getjualificeerd,; zat , op c.a.iu'.ag e

iJÇïJen van .wijnriiacnd 1810, des niorgensteu elf uren ,op het C'ie.e-H"f 'den Haag, voor oen tijd van vijf jiren , i:i te grran met 'den 1 "Pr""tkelmaai-cï 1811 , publiek, verpachten : de geoctroijesrila gabelle r.f io.le 1 '�
verval van den straatweg tnssrbeo deu 'Haag en Schetenineen ; vsr.*rv.iu
c.riuiiiien en voölwaapd.ên. dagêlïfks ten Hrrrtore der dorrreinen , op bet Oüóe'
ii.i iv den iiaag, gciczeu kunnen Worden.

%* Les Frères van Cleef, libraires à .4risterdam, ont T' hùnn>J.de prévenir le public qu'il viennent d'être autorisé 'par S. -d
le prince archi-trésorler de l'empire, duc de Plaisance , liektsn-1"

fgénéral de S. M. -.'l__.i_.__r 13un. et Eor, à imprimer dans les *',' n'langues, et à mettre en vente le Bulletin des lois, tel , qu'il * otit
prime à l'imprimerie impériale à Paris; qu't v conséquence if' -„iv
envoyé à leurs correspondons ordinaires un plan de souxsctiP.'^l-dudit Bulletin; que l'on pourra se procurer à deux seus de 'j ,i
lande, la feuille d'impression , et dont le premier numéro ?'■ ja.
déjà paru , contiendra le décret de la réunion de la ÙeïtaiJr .v i
France. On prévient en même tems le public -que les persontt''s ..o-
s'y trouvent intéressées pourront se procurer aussi les lois plir ,
Hères qu'elles désireront , et qui seront applicables à la SLtrr -

" ■ X- eO<TC^
*»* De Gebroeders van Cleef, boekverkoope-s te Amsterdam ; ",,_

ler kennisse vau het. publiek, da zii , van Wege Z. D. H. dt"1 i 2.Ibesaorier van bet rijk , hertog vu. Pi.iisrnce , 3 i;-;t:ï;--en .te.-lcr-." 'd'-'l' ' ' „
M. den K^izEiî EX KoKiiti , be;,--..:. ziju , met het ..bukken en ' \ 't/-'", '' t.-
het Bulletin der wette-: , zoo a's hetzelve te Parijs, 'c: kei. e V-

|fB
rij, tebfkomen is, en wel lu âe fransche en Ôollanjsc-i: laten.: dai, i.
"gevolge, bij.hen en .hm 11.. .t'uoin' i.,.: re-rcor .en'en eene inte,efcew-ng.v-.K<i "__
ineldßnlletiri, i iwee stni-.e-rs .er blad., geópen.t is , waa.'Vjin ...tu-
rner , beheh-ende het decruèi, .'e vereening van Holland met ■' �{„--
tc.lie keizerrijk , iceds lis: 1 dn ïtk\ th' : ivorilt Hierbij '^"^^e, ,
form'eid, dar almede, voor likurfaMieilJ»n, de:af_sondevli;*e "
welki; iv Hollanj^ krajjAl va.u, '.yje.i Ji^im., veiki ij.gjfa" ï.ulicn >-'-'u

Bij 'mi BUREAU vj_h »*» CQU P, I j.'. B , te Am.f teracm.

MINISTERIE van JUSTITIE en POLITIE,

*** ïlet. gerigt van Sevenaar, Huissca en de Lijmers zal, ter betalingvan
eene Mjpot.hecaira schuld in terminis, den 2gstën van wijnmaand, denagsten
van s-lt-gtmaand en den Üonten van wintermaarrd 1810 , des namiddags ten 5
nte-r, ten hnize van don beer H. Vermeer, publiek, aan de meestbieriendé
vrrl, o lea : !.. i ht_j« en schnnr van den heesoraad N. eau Dietzhuisen ,
e. .... m gelegen binnen de stad Sevenaar, op de markt; kunnende de

Vf ikj-ipj-coadititn ter secretaig van het gemelde gerigt dagelijks ingezien
Voiiteo.

Mrsemar, den Op last van den rigter,
afisten vao hclf.lrj_.laMU 1810. I. W. R o c h.

'*■** Wordt bij deze geadverteerd , dat op de rekweste door Jan Kleberg,
gepatenteerd vl'rejr.lihouwer binneri de s'.xd Alkmaar, aan het keizerlijk hoor»
jjr-regt.shof.ill Holland gepr^^-.iileerd , omme.. siirclieance van betaling, proce-
aiire.. en ex-r-, aiU , yoor rien tijd van twaalf maande» , en ba^gêntle 's hofs
dt-ïiberatiXn , proviAlouele surc.hear.ee als voren, ht-t/elve hnf , \ \j .rpo-tilie , in
dato rifrióHeu d'rzer, den znppliant, benevens alle der^zt l I's ere littruren hreft, te compareren . o» yiilda^' fe . 1 trrlen yan i-da-n-ruian-r' e_ri6tï-.0-
-rucn-le, -.-oor ëe. tieren mrs. Jan. Steven fVentholt.en IVilh-lm Gijsbrecht

. 'Ieniker, 1 j U-u io 'ler; t-ooisz. ty_ve. ;-.!s cominissariss'èn ; tire hen zullen
hrroren en den rade rapport doen, m-t it-.tliima! ie , dat, liirrrif dezelve cr2~
.li.ort'er; eornri.rerrn dan niet, door hetzelve hof zal worden gedisponeerd,

■al» be^'orr -j.-11 zal wórrarri ie brhs.c.ïe? ■; zi;lide v.orir'ts aan den .suppliant , han-
gentl---Js hofs i!i-!H.trra!ieu , .crieerrri pro-isKinele �-.tirt:ïieaiice vau-lu ialing en van
alle. rej.r->erï'.jke vrrvolj;ir; jen ; en "/ leleiele dezelve rekwesto ca appsfillsUlits-
grjij.r, bnlarirr-r , e -.inr-tr Je (len .ij rl rrn vit-r' weken tér visie liggen , lc'"'Àm-
«ler-rfar ' tèn ka&tore van tien e- -er. "ir mr. A. Joséphe voor het (-e.neïd
lii.f {i.e,ér-.ii^er tu ".oorleii v,ai al lietzeive f_ .Alkmaar , ten kantore,van
dun piirc-rr.;..,- G. .de lieer.

*** E. ir ,!"■!- :a i '/, 'rr-ikzee feal , nit krachte der beko-
men antoris-.i1,. va., vec-iieel e:i 1 'er ire.t,;! 'A.e; -\r.e--- , 'm dato den
loden van Jierf.t-.ii'..!;..' ra, ui- ; . v-r e- e-- not itij Maarten de
Rijcke, woceti-te 10 .Ir. "" ,in gaàlitêif al* genefaltf J;em'-igétgtteVïuPie- ■

'ternelld Goemaus, nwïfc '■■■■■e■iellion 'strr van -Dingeman vàn der
'Maas, peremptoir dag-u "■.--ien , dHèé ei «en iegelijir , v.'siite " <.it,:,en kuniien
en willen ver,'i_eenen etnige actie tri' rirereiitie te .heb'ocn ien J_si_ ma den 1
boedel van '.v-jleu Di-sge.-ecu sap. der, r'l'aa.v , .00 .ricn loden van üjoeiin^aïid
1!.,. binnen rleiii staj o». r!er;e, , omtné te compareren of proeru erir-gemag-
ti,^d?.n te zr-iaceo ter exirftorilin-- Ire rr;l'r j. -,-.:- nr-e rident m .ïclieoenen voor-
tirern.l, np (ïönderdag «rei ..isten van v» ïj ■-. ... '-ro ' »&ie, des ..voormiddags ten
nreii'sier vierïehaar, leo einde, als dan aldaar ïmniic actiën en pretentien op
voorsz. boedel te instilnëieu , op pene, à f. te.'en de noii-eri.'r.paianten zal
Worden .verleend dcfanlt. en dat voor bet profijt vau tii.p , anu'huu zal wor-
deu geïmponeerd een eeuwig stittwijgén en silcirtirim.

De-bode doet zgn exaloit naar behooren , alligee:.t hier van een kopij fn
Jjewone plaatse, doet daar vaa mede advertentie in «e aro..teid,»ii>r_che , rot-
Jerclanisçhe zierjtkzees.che couranleu ,en relriieerd zijn wedervaren in ge-
schrifte.

Zierikzee, den Als procureur van den impétrant,
loden van herfst m .and lS;o. ,T. G. B 1. a a uw.. Bovenstaande dagvaarding (more soiito) , gedaan bij tuij oudrrgeteekeiide
goregts-bode der stad Zierikz.ee , dalo ulsupra.

D 1 a k. R 1. k o v.
*k* Ken ieder, die eenige- pretentie heeft ten lasie vau den insolven-

ten en geübandonuperden boedel van Johannes de Milde }r. , gewoond
iiebheude te Stad aan het Haringvliet, wordt, bij deze, gtïnjurgeerd en
gewaarschuwd , dezelve pretensie behoerlijk geverifieerd , ter secretarij aldaar
in te levereu, vóór den isten van alagtwaaud ïSio, op pene van een eea-
Wig stilzwijgen.

-■%* Wordt, bij Jexe, geadverteerd, dat door mij ondergeteek.ende geregts-
jbode der sta': Al.m-.ar, uit, naam eu van wegen Andries .sldri'aan van der
Leij , hoofd-offîerçr d«r voorsz. stad, R. O. , al. daar toe door schepenen
(ler gemelde, «tad , lii ai.poiuterp« ut i» dato den' 43en vau wijnniaand 1810 ,

èee.ant.ori..eerd *n gt g erli/re e)"'., bi}' ,et_icte is gedagvaard fVille-n Adriaan
"Jlep.il,. laatst gewoond hebbeude te Alkmaar voorn. , doch thans voort."ng-
_tlg , omme op donderdag , die zijn zal den isten van «lagtmaand dezes jaars
lf.lo � des voordemidilags ten 10 uren precies , te çerapareren in de criniineïe

■ .vier--,chaar voor fK-hepenen der stad Alkmaar, ten rar.rdlir.ize, omnie te aan-
iooien zootlanige-i crir'-iinelen eisch en 'conclusie of provisioneel verzoek ars

, gemelde hoof'-.plßcier, R. 0., ,alf<lau legen denzelven zal willen «loen éu
nemen, ter zake, dat voorrioernde Willem Adriaan Hoon zirrh heeft'schul-
dig gemankt', ïckei- per..ooii door merkelijke ïcrlci.liirg aaiHezetieii tot hét
pi.gen vau oiiliaïnrirliike ontucl.t, daarop te aiiiwoorticn en voort te pr.rj..-.e-

-' dei en als naar regten.
Bij mij geregfsl'odc,

' Fr. ' M a' s /. 1 1, ■

JUDICATURE over ,it middelen te water en te lande in HOLLAND; '-.
X s n A.a ïi ns 8 Keizers. ; j

fienfectie, in de zaak van Jan Eckkers, (bekend oniîer den haam vaa
Lange Jan,) wijn'ï.o.-pers'riH'.eht , wbiieiida. iiuiten de . Sc|iicd»msche poort
der stad llot.ierJ.liß, gclmgde in persoon,, bij edicSe , latiiatit, en .défaillant.
' LàUrl-lrost 'en assessoren vniihet tlci-aitemerit Alnasland ,, en geirx.--
miiicer..l 'icblrien'liT net ii-een dit h aan dezelven overgegeven, door den 'keizerlij-'

'ken ridvokaat-fiskaal voor de' middelen te lande, in hetzelve departement J
R. U. , eerst i.nipetrarrit --.i-.n appoinlement crimineel met de clausule van ap-
prelietijie , darr va impétrant van dagvaarding in persoon met de elausnle van

- edicte , op eutie jegens Jan Eekkers , (inrrrend onder den jd...-hii van. Ttan-
ge.Jan) , vciinkooper.j kn re! kt, wonende huilen de■ ■:Schj_iidan.--_-.her po.nrt tier
»lad Rotterdam , go daagden in personu , bij edicte , lalitaiit eo tlei', iljant,
en door voornoejtitle keizerlijke advokaal-liskaal■ bençh-iildi'ert , dat t!c;el -e ,
op maaod-g deu aden vau hooimaand 1810, met Joseph Raster , mede wijn-

'"koopcrs-*-&e.oht, uit bet pakhuis van den vv-' Jrik.iopt.r T. .Kelk , staande op
Ar. Zilmhaven te Rotterdam , litt. C, 1,", üij en .il?., zijnde gekomen met 1

een baadwagen , waarop stonden drie tnanlcii , ca deu. weg neniende langs 1

den Scbie'lamichçn-driV , de bedienden van het korps ter rechercha , r.a dat ;

:«en hunner te yergrefs had gevraagd naar het. biljet, yan betaalden impost .
.vo.or rien wijn, weK-eo hij op den wageu bad, dezelve wijukoopers 'knecht j
rmet yoorsz. liandwageJ en slaarop staande drie manden', hadden willen aan- 1

ii'ouden ,en zic'i vau.-jeu relveu en ook van die goederen , verzekeren, als toen <
dé gc.sa^la in per.aoir , tegen voornoemde '.stands bedienden had gepleegd 1

veen gaande resistentie, feitelijkheid en geweld ,in zoo verre dat bij eenmes 1
getrokken , daarme ïe na een 'slan-ts bedienden gestoken en ecu' andereu eene
seJ_;é >p.er nét gezig'. gegeven , mifsga lers zich alzoo uit handen vau voùr- t

D.icmd? 'sfand'i'bedieri.leii ontv^eeii;-,'-! had , en was gevlugc; mitsgaders ge- t
let liebhei-da , op 3.1 het, geen ler m-ne-ie dienende , tot verificatie van dien'
otergeUgi ia, ca eerigsins neeTt mógen moveren, doende regt in den naam

'£P Vau vvrgc f.en Jlcizs», "e:E'et'*t.- den gedaagden , lrUitant en Jefailiant,
■pit k r....- 1-.e i"'» tl. defriincn leger, hem verleend , van alle exceptien 1
:de-:.linntoii-, .dv'aloir peremptoir, , mitsgaders vau alle di-'feutien e» wee- I

leó yan regtta, die Jltij , tr-^otapareeri zijnde, -zoude hebben mogen doen ]
en propotirri-en ; t.ai'iien voorts den geoaagclen , latitant en (lefiill-ant mt 1
■het .depi-i'ieaieiit .Man.-I.<:i ' , zonder ooit wederom daar binnen te mogen kó- I
merl r.jj, pene v.-.n .-.waarjer straffe, en conjemnerea v/ijdfis den .gedaagde, .(
'la' teelt cc. -'leiailrair tlu .de kosten en inisen vaujustitie , ..nitsgaders in da 1

'köul'eri va.l -ten processe, ler tauxatie en raoderatie van laudrirost en -asses- 1

- joivei ïhaifnaéinil. 'i\' .,'i.i j;e"Ïk's.!. cii gearresteerd den as»tcn vtn heifstmaand 1810, bii dsn I
'hhdiiii-i. Va »sse:.-"'en -rail Forèest, (ie Lange , Lonen ea van Slinge- 1

*._

landt , en gepronnntïeerd den gden vm wijnmaand daaraanvolgende, b?
landdrost en assessoren van Forèest, Loncq en van Slingelandt.

Voor kopij conform ,
-. De secretaris-generaal,

S. P, vak Svri _. D E*''
*«* Ten overstaan van. den keizerlijken cammissaris-ge.cera "! vorr de *f

delen te water , iv «et département Amsterdam , zal de vendumeester i» °'zelve departement, op woensdag den 1-den van wiinmaanci ïrno c'cs ""',
middags ten io uren, h. den brakke grond, in de Nes, ie AmsteriiaßU f
bliek , voetstoots , verkoopen :

Een welbeztild hekt jalksdliip, genaamd de 2 Gebroeders , genonn"-
der. franschen kaper Ie Jltable à quatre;

Etne welbeze-ildc schcolfer, genaamd Ki-doch, fenotaea door dh 'se.ben kaper-, ie Furèt;
Eene wtlbezeiide scliooner, gensamd Commerce., genomen door deo"

«dieu kaper le général d.Orsenne ;
Een yreHfezeild bekt ;a!1....-Lip , genaamd die Frau Rosina, genome

evengenoem^en franschen kaper Ie gci-èrai. à'Orseane ;
Etn welbeild tjalk, chip , genaamd de Vrouw Tettja , genomen do*

franschen '-„-.per Ie Brave ;
E.n wfiihereild tjalschrp,' genaamd Auror a , genomzn door evenges^"

fr»tischeu . kaper Ie Brave ;
Een vveliiezeiM [tjalksciiip, genaamd de jonge Hendrik, eeuonder- 'frsnschen kaper V Anacreon ;
W. n weifcezeild sloepschip , genaamd Aurora , geunmen door den e*

rneltteu .Iranschcn kaper l'Anaereon ;
E.-n y.-elhezeild pnonrcliip , genaamd de Zqepiqtg, gevoerd geweid

sc'iipjier J. 11. Dasveld ;
Een w:.rnc....-iM, kaagsehip, genaamd Jonge Ju;!, geroerd geweest jj

schipper Barend Kruijff;
Een welbezeild sloepschip,. genaamd de Roos, geveerd geflreeat bi; se"'?

per Cornelis Muller ;
&n n.l.eipilti blokzijlder jagtschip, gennatud tf'illem, gevoerd ge**^

"-H schipper Dirk Cornelis de Groot;
a'le riocir '»ri;!. s reelicrche aangthouden en by ouders, heiden Kon">&,
van den rani^ vau jndicatnre ov* tic middelen te waler en te lande rbenrd verklaard.

VfOorts ad opus. jus luihentium :
Eer. -svc!'-.e.-.eild kofschip, gen,Anid Zeeluit r
Een welbe-eild kofschip, genaamd de jcr..-re Auke ;
Een. welbcjcild smuksciip, genaamd Maria Lom. isnomen

de fransche kapers l'.Hebe i'Avanturier ca /<. Vautour :^
Etn welbezeiltj ijnlk.chip , geuaamj de f'rcuiv Annn, gti^ojaenfransclien kaper I'Hebé ;
Eene wolbezeilde vi_ciihceker, genaamd Aàric.na Catherina , ■"door de fransche kapers Ie J-Kagrarr.. ie L-.Uji Garou, t'Èole »**,

Ti'.üt;
Eeue welheaeilde vischt-aak , genaamd -da Hoop, g.nomen door <j«n. irrt

S'-.ben kaper l'Aimable Elise j
Een -welhezeilrl vriesch jagtschip, door '«.rijks bedien ien ter rec-i*^'aaugehoulen , met der.elver slaand en loopec.r want. ankers zeilen "'"'wen ca verdere scheeps-gereed..c.,.apf.t.n , breeder --,!}.gedn. '.Tt i- venlaris^efl °^schreven , welke, in,tijds zullen te bekomen zijn,'b-j oe 1-oek.vernoop»t«**

«cdnwe J. 'fV. Smit, op dea Flnwclen-Bnrgve..' , bij de Hal.tevg ; Iti-ii 11'
de de veil-eonditien op bet secretarij der middelen te wa'. tr vp.or
paittrurie-at Amsterdam, door een ieder gelezen worden.
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